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Une ann®e marqu®e par des anomalies chaudes 
ê l'exception des mois de f®vrier et mars, froids en moyenne ¨ l'®chelle nationale, 
les temp®ratures moyennes mensuelles ont ®t® sup®rieures aux normales le reste 
de l'ann®e.  
 
La France a connu les neuf premiers mois de l'ann®e les plus chauds depuis 
1900.  
 
Sur la p®riode janvier-septembre 2018, l'indicateur national de temp®rature 
moyenne, calcul® ¨ partir de 30 stations de r®f®rence r®parties sur le territoire est 
de 15,1 ÁC, soit 1,4 ÁC au-dessus des normales. Ce d®but 2018 ®tablit ainsi un 
nouveau record chaud, en d®passant les 15,0 ÁC des neuf premiers mois de 2003. 

 
 

 

 
 

Bilan climatique de ao¾t-septembre 2018 
(Source m®t®o France ) 

£cart ¨ la moyenne mensuelle de r®f®rence 1981-2010 de 
l'indicateur national de temp®rature moyenne, de janvier ¨ oc-
tobre 2018 É M®t®o-France 
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Focus sur la situation hydrologique  
 
 
Les passages perturb®s ont ®t® peu fr®quents. Seules 
les r®gions Provence - Alpes - C¹te dôAzur et Corse ont 
®t® r®guli¯rement arros®es par des pluies orageuses. 
En moyenne sur lôensemble du pays, le d®ficit pluvio-
m®trique a d®pass® 20 %. 
Le mois dôao¾t se classe au 4e rang des plus 
chauds et a ®t® marqu® par un ®pisode de canicule en 
d®but de mois. 
Les pr®cipitations ont ®t® d®ficitaires depuis mi-juin 
sur une grande partie du pays et les temp®ratures sont 
rest®es tr¯s chaudes, souvent 2 ¨ 4 ÁC au-dessus des 
normales. Ainsi, le manque de pluie associ® aux temp®-
ratures ®lev®es a contribu® ¨ accentuer lôass¯chement 
des sols superficiels provoquant localement une si-
tuation de s®cheresse sur les r®gions du Nord-Est et 
les Savoies. 

 
 
Cons®quences du stress hydrique  
 
Les fortes chaleurs et le manque de pr®cipitations ont engendr® une s®cheresse, ce qui nôest pas sans effet sur 
les v®g®taux.  
 
Afin de se prot®ger, la plupart des v®g®taux se mettent en ®tat de stress 
hydrique. Côest un m®canisme de d®fense naturel, permettant de r®duire la 
consommation dôeau afin de conserver la ressource pour des fonctions vi-
tales. 

Sympt¹me de stress hydrique.  
Photo FREDON FC, Vorat sur 
Ognon 20 septembre 2018 
 
 
 

 
Par exemple, pour les arbres, quand ils se mettent en situation de stress hy-
drique, ils perdent leur feuilles. Dôo½ le paysage automnale particuli¯rement pr®-
coce cette ann®e.  
En revanche, cette situation de stress profite aux maladies et ravageurs, parfois 
lôann®e suivante ou seulement encore quelque ann®es apr¯s, comme par 
exemple :  
attaques de scolyte sur ®pic®a,  
champignon  de  lô®corce  (comme par exemple de la suie de lô®rable dont les 
spores peuvent poser des probl¯mes respiratoires),  
recrudescence dôacariens  phytophages  ou  ®rinoses,   
champignons  lignivores  sur  les  l®sions  de lô®corce caus®es par des exposi-
tions au soleil,  
etcé  
Une attention particuli¯re doit donc °tre faite.  

 
 
Chancre en bande probablement caus® par un coup de 
soleil, bourrelet de recouvrement et develeppement de 
champignon lignivore, photo FREDON FC  
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Black rot et mineuse  
Bio agresseurs en g®n®ral sur feuillus  
 

Les observations de d®g©ts de mineuses du marronnier, ainsi que le Black-rot sont toujours dôactualit®, avec 
une plus faible pression que les ann®es pr®c®dentes pour la mineuse.  
Avec la baisse des temp®ratures et lôeffet de la s®cheresse, les arbres commencent ¨ perdre leurs feuillages. Il 
est vivement conseill® de ramasser syst®matiquement les feuilles et de les d®truire. Cela permet de limiter 
une trop forte pression des ravageurs au prochain cycle v®g®tatif.  
Par exemple, pour les marronniers, cette op®ration permet de supprimer les chrysalides hivernantes et de limi-
ter le nombre dôadultes ®mergents au printemps.  
Lôop®ration peut °tre r®alis®e d¯s le d®but de la chute des feuilles jusquô¨ la fin du mois de f®vrier. Il est conseil-
l® de le faire le plus t¹t possible pour ®viter la dispersion des feuilles par le vent.  
Au printemps, la mise en place de pi¯ge ¨ ph®romone permettra de limiter les attaques des arbres. 
 

 

 

 
Processionnaire du pin 
 

La chenille processionnaire du pin pose un probl¯me 
sur la sant® de lôarbre mais aussi pour la sant® publique 
de fait des poils urticants. 
Lôautomne est une p®riode ad®quate pour lutter contre 
les jeunes chenilles. En effet, ¨ cette p®riode, les che-
nilles sont inf®rieures au 3i¯me stade larvaire et ne sont 
pas urticantes.  
Il est possible dô®cheniller les nids avec un risque 
plus faible pour la sant®. 
Cela peut se faire ¨ lôaide dôun ®chenilloir sur une 
perche ou dôune nacelle.  
Attention ¨ bien se prot®ger avec des lunettes, des 
gants, un masque et des habits longs, car le nid peut 
tout de m°me contenir des poils urticants.  
Il est conseill® dôincin®rer le nid apr¯s lôop®ration.  

 

 

 
 

 
Chalarose  
 
La premi¯re d®tection de la chalarose du fr°ne 
remonte ¨ 2008, en Haute Sa¹ne. Depuis, la 
moiti® du territoire national est colonis®. En 
cause, un champignon, Chalara fraxinea, qui 
parasite les arbres.  Il provoque de nombreux 
d®gats sur les peuplements, en particulier sur 
les jeunes membres.  
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Pin 

Marronnier 

Photo : http://www.stcyraumontdor.fr/Chenilles-
Processionnaires 

Fr°ne 



4 

 

D®g©ts  
 
Si tous les ©ges sont touch®s, les sympt¹mes les plus visibles sont des dess¯chements de rameaux dôun ou 
deux ans, qui meurent juste avant le d®bourrement ou en p®riode s¯che estivale. Sur les jeunes semis ou les 
jeunes plantations, cela peut entrainer une mortalit® totale. Parfois des rameaux ou des poussent fl®trissent. 
Des n®croses corticales sont souvent pr®sentes ¨ la base des rameaux morts ou sur de petits rameaux lat®-
raux. De l¨, ils sô®tendent ¨ la branche puis au tronc pour former des faci¯s chancreux. Sur les arbres adultes 
ou sub-adultes, l'®volution de la maladie est plus lente, la mortalit® est faible ; les n®croses au collet sont les 
principaux facteurs de d®gradation de l'®tat sanitaire des arbres touch®s.  
 

Compte tenu de la mortalit® des branches et risque de pourriture au collet, il faut °tre vigileant par rapport ¨ leur 
®ventuelle chute. La mise en s®curit® des espaces, notamment fr®quent®s, est un enjeu important.  
 

 

Cycle biologique de Chalara fraxinea : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Lôabsence de connexion entre les tissus infest®s de la partie haute et ceux du collet permet de consid®rer deux 
voies dôinfection des arbres et deux cycles de d®veloppement de la maladie, illustr®s sur la figure suivante : 
 

 
Cycle hypoth®tique de Chalara fraxinea (source : Fiche dôinformation du Minist¯re de lôAgriculture) 
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Pyrale du buis 
 
Lôh®t®rog®n®it® de pr®sence et des attaques se confirment. Les secteurs anciennement touch®s pr®sentent 
moins de population de pyrales (dans ces secteurs la ressource alimentaire a consid®rablement baiss®e). En 
revanche, les secteurs contenant encore beaucoup de buis vivant subissent de grosses pressions (exemple 
secteur de buxai naturelle de Moirans en Montagne ï Haut Jura). 
La temp®rature baissante, les papillons ne devraient plus °tre visibles. Par contre, avec un peu dôobservation, il 
est possible de rencontrer des chenilles pr®parant leur hivernation, exemple sur le site de suivi dôEcole 
Valentin : 
 

 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

Sur cet exemple, 3 feuilles sont regroup®es, contenant un co-
con soyeux lui-m°me contenant une jeune chenille, qui repren-
dra son activit® ¨ la remont®e des temp®ratures en mars pro-
chain. 
Photos : FREDON FC, Ecole valentin 2 octobre 2018. 

Buis 
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Sur ce site les buis ont surv®cu (Trait® Bt par la municipalit®, et baisse de la ressource alimentaire alentour), les 
buis pr®sentent des d®g©ts, mais les niveaux de population des papillons sont nettement inf®rieurs aux ann®es 
ant®rieures (au pic de vol 2017 : 450 papillons pi®g®s, 2018 : 16 papillons). 
 

 

 

 

Maladie des cro¾tes noires (Rhytisma acerinum) 
 

Extrait de http://ephytia.inra.fr  
 

ç Champignon tr¯s commun qui se d®veloppe dans l'®piderme sup®-
rieur des feuilles d'®rable.   
Au printemps, le tube germinatif des spores du champignon p®n¯tre 
dans les cellules de l'®piderme sup®rieur. Se forme alors un stroma qui 
prend l'apparence d'une tache noire. Au cours de l'®t®, cette t©che 
s'®largit jusqu'¨ atteindre 1 ¨ 2 cm de diam¯tre. La fructification de la 
forme imparfaite Melasmia acerina se d®veloppe au cours de cette p®-
riode. C'est sous cette forme que le champignon passe l'hiver. Au prin-
temps suivant, sur les feuilles ¨ terre, se d®veloppe la forme parfaite 
Rhytisma acerinum dont les spores vont infecter de nouvelles feuilles. 
Dans le courant de l'®t®, pr®sence de grosses taches "goudronneuses" 
noires, sur la face sup®rieure de la feuille (plusieurs centim¯tres de dia-
m¯tre) entour®es d'une aur®ole tr¯s claire. è 
 
 

 
 
 

 
Maladie peu grave, sauf en p®pini¯res. Lors d'attaques importantes, 
le champignon peut occasionner la chute pr®matur®e des feuilles. 
 
Lutte : ramasser et d®truire les feuilles tomb®es au sol surtout en p®-
pini¯re. 

 
 
  

Erable 
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Photo : sympt¹mes foliaires de la maladie, 
Beaune, FREDON Bourgogne 9 sept 2018 

Photo : sympt¹mes foliaires de la maladie, 
Voray sur Ognon, FREDON FC 20 sept 

http://ephytia.inra.fr

